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Les changements interve-
nus avant-hier au sein de
l'appareil exécutif du PDG
marquent la volonté de ses
dirigeants de faire avec
tous. Si la nomination de
Michel Menga M'Essone, en
tant que secrétaire général
adjoint 2, sonne comme un
retour en grâce, l’avène-
ment de nouvelles têtes, à
l'instar de Clémence Mezui,
n'est pas sans rappeler le
respect des consignes du
«Distingué Camarade Prési-
dent» qui en appelle au
rassemblement des siens
en vue des échéances cru-
ciales à venir.

LE Parti démocratique ga‐bonais (PDG) vient deprocéder à des réaména‐gements en son sein. Sitrois porte‐paroles ont étédésignés, le fait le plusmarquant reste la nomi‐nation de Michel MengaM'Essone au poste de se‐crétaire général adjoint 2,chargé de l'organisation etde la mobilisation, porte‐parole. Celui qui est unmembre in"luent de l'ailefrondeuse du parti aupouvoir, connue sous l’ap‐pellation "Héritage et Mo-
dernité", l'élu àl'Assemblée nationale dudépartement de la Noyarevient sur le devant de lascène. Ancien ministre des
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Le Porte-parole du gouver-
nement, Alain Claude Bilie-
By-Nze a animé, hier, à la
Maison Georges Rawiri,
une conférence de presse
pour revenir sur les points
qui ont marqué l'actualité
du pays ces derniers jours.

LE mouvement d'humeurdes lycéens, la demande in‐troduite par les membresde l'opposition auprès duPremier ministre ont faitpartie des sujets abordés,hier, par le Porte‐parole dugouvernement lors de sarencontre avec les repré‐sentants des médias.Concernant le mouvementd'humeur lancé, lundi der‐nier, par les élèves du lycéePaul Indjendjet Gondjout(ex Lycée d'Etat de l'Es‐tuaire), le ministre de laCommunication a déploréles informations qui ontété diffusées sur les ré‐seaux sociaux. «Des infor-
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mations profondément in-
justi!iées indiquant une
agression perpétrée contre
le proviseur de cet établisse-
ment, ainsi qu'une centaine
d'élèves qui auraient été
blessés», a‐t‐il relevé. Selonle membre du gouverne‐ment, le proviseur auraitdémenti avoir fait l'objetd'une quelconque agres‐sion de la part des Forcesde police. Alain‐ClaudeBilie‐By‐Nze de souligner

qu'il est établi qu'un seulélève a été blessé. Aussi,poursuivra l'orateur, cedernier a‐t‐il reçu des soinsavant de regagner son do‐micile familial.Il a ensuite abordé la ques‐tion relative à la demandeadressée au Premier minis‐tre, Pr Daniel Ona Ondo parcertains acteurs politiquesde l'opposition. Laquellerequête est relative auxpropos attribués au minis‐

tre de l'Intérieur, PacômeMoubelet Boubeya, selonlesquels tant qu'il sera àson poste "aucun opposant
ne pourra gagner une élec-
tion présidentielle". Par rap‐port à cela, legouvernement par la voixde son Porte‐parole ''s'estétonné de l'extrême légè‐reté avec laquelle l'opposi‐tion s'engage sur ce débat.Car, ajoutera le ministreBilie‐By‐Nze, "il ne s'agit

que d'une affabulation, per-
sonne n'étant à ce jour ca-
pable d'apporter la preuve
que le ministre de l'Intérieur
aurait tenu de tels propos.
Personne n'étant non plus
capable de citer ni le jour, ni
le lieu, ni les circonstances,
ni les témoins qui auraient
pu rapporter ces propos :
c'est une rumeur".A noter également que lePorte‐parole du gouverne‐ment est également revenu

sur la baisse des prix del'essence et du gas‐oil, ré‐cemment décidée par legouvernement. Une mesurequi répond à la donne ac‐tuelle sur le marché pétro‐lier, caractérisée par labaisse du prix du baril dupétrole. Des explicationsplus détaillées ont été der‐nièrement données par leministre de l’Économie,Régis Immongault (lirel'Union de mardi).

Le porte-parole du gouvernement Alain Claude
Bilie-By-Nze.
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Une vue des journalistes présents au cours de cette conférence.
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gouvernements de l'èreOmar Bongo Ondimba, ilétait un peu à l'étroit de‐puis quelques années. Aupoint que beaucoup de si‐gnaux le faisaient passerpour l'un des pourfen‐deurs du camp politiqueauquel il appartient. Son rappel aux ''affaires''intervient certainement aumoment le plus inattendutant l'homme semblaitplus proche de la sortie.Les nombreuses interven‐tions critiques à l'endroitde ses camarades du partiont fait dire à plus d'unque le natif de Cocobeachavait tourné le dos auxsiens, ou s'apprêtait à le

faire. Au point d'êtrecompté dans les chau‐mières comme un poten‐tiel opposant, à l'image deses anciens amis qui ontfranchi le Rubicon. D'ail‐leurs, beaucoup lui repro‐cheront toujours d'avoirmanqué de courage.Nommé dans la hiérarchiedu parti, il ne sera sans nuldoute plus question d'êtrel'auteur des diatribes etautres envolées lyriquescontre ceux qu'il désignaitpar le terme moins élo‐gieux de «pro"ito‐situa‐tionnistes». S'érigeant endonneur de leçons, il estattendu dans la concilia‐tion d'une gouvernance

politique qu'il a longtempsvouée aux gémonies. C'estau pied du mur, qu'il devraêtre jugé. Le successeur deLéandre Nzue sait la mis‐sion qui est la sienne.Dans un contexte de re‐tour à la stabilité au seinde la machine à gagner lesélections, ladite nomina‐tion répond aux attentesdes nombreux militantsqui se sentaient perdus.C'est donc le signal pourtous d'une nouvelle façonde faire devant permettreau parti de garder ses as‐sises et son in"luence à tra‐vers le territoire national.A l'heure où chacun vou‐drait jouer un rôle impor‐

tant lors de la période cru‐ciale de l’élection prési‐dentielle de cette année, la''renaissance'' de MichelMenga M'Essone aura lemérite de mettre beau‐coup d'eau dans les élans,sur fond de chantage, decertaines forces d'inertietapis dans l'ombre. Sur‐tout que, comme lui, unautre de ses amis, Alexan‐dre Barro‐Chambrier, aété maintenu au Comitépermanent du bureau po‐litique du PDG.L'autre repositionnementspectaculaire est celui deClémence Mezui commesecrétaire nationale(Woleu‐Ntem), porte‐pa‐

role. Ayant disparu des ra‐dars depuis quelquestemps, l'ancienne bouil‐lante conseillère politiquedu chef de l'Etat, porte‐pa‐role de la présidence de laRépublique, rebondit ausein de l'appareil du PDG.Celle qui, en 2009, a eu lecourage de traverser ensens inverse la rivière, ensoutenant le projet poli‐tique du candidat AliBongo Ondimba, se re‐trouve dans un rôlequ'elle affectionne bien.Pour preuve, son acti‐visme passé dans l'oppo‐sition, et plus récemmentson apport dans l'adhé‐sion des masses woleu‐ntemoises lors de ladernière visite du prési‐dent de la Républiquedans cette province, et saparticipation active pen‐dant le scrutin partieldans le canton Kyè, sontautant de faits qui ont mi‐lité en sa faveur.D'aucuns estiment quec'est la juste récompensede cette somme de faitsd'armes ayant démontréson emprise sur une par‐tie de cette province, ditefrondeuse.Loin de constituer un sim‐ple jeu de chaises musi‐cales, les nominations ausein de la formation poli‐tique au pouvoir au Gabonsont, à en croire certains,les signes d'un rappel detroupes a"in d'attaquer lesscrutins présidentiel et lé‐gislatifs dans la sérénité laplus absolue.

Michel Menga Messone ou la redemption.
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Clémence Mezui Me Mboulou, dans un rôle qu'elle
affectionne.
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